
         Silene  dioïca  (L). Clairv. 
                                                          Silène  dioïque   

 
      Il est plus connu sous le nom de Compagnon rouge (1), c’est une importante plante indicatrice de 

sites au sol humide et fertile. C’est une espèce dioïque : les fleurs mâles et les fleurs femelles sont 

sur des pieds différents. Les fleurs mâles (2) ont un calice cylindrique allongé, marqué de dix nervu-

res ; les fleurs femelles (3) présentent un calice renflé, marqué de vingt nervures .  

     Le Compagnon rouge est une plante vivace 

qui possède une immense souche souterraine 

en touffe s’élargissant vers la surface du sol. 

Les fleurs s’ouvrent le matin et restent ouvertes 

toute la journée. 

 Elles sont fécondées 

par les papillons 

diurnes. 

   

      Mythologie : 

Silène, dieu des 

sources et des fleu-

ves, (père nourricier 

de Dionysos), était connu pour ses excès de ta-

ble. Il possédait un ventre énorme comme la plupart des espèces du genre Silène.   

 

     En Béarn, les Silènes ont plusieurs noms  :   Pataquét,  Clacadé, Pétadére, Baloûs   

                                     et   Flou-de-sen-joàn  pour le Compagnon rouge. 

         Autrefois, dans les campagnes on prenait des décoctions de Silènes pour atténuer les coliques 

néphrétiques et pour favoriser l’expulsion des calculs. Elles passaient aussi pour purifier le sang. 

   Les deux cousins :  le Compagnon rouge   et le   Compagnon blanc. 

Ces deux joyeux lurons s’épanouissent à des moments différents de la journée.  

_Le Compagnon rouge (ou ivrogne), fait la fête et attire par sa cou-

leur les papillons de jour. 

_Le Compagnon blanc est noctambule et s’ouvre le soir venu en libé-

rant ses fragrances pour être fécondé par les papillons de nuit.  

                 Silene latifolia ssp alba (Mill. ) Greuter & Burdet (4)  

      Les deux sont des espèces dioïques, mais on les rencontre très ra-

rement aux mêmes endroits, le Compagnon blanc affectionne les es-

paces bien plus ensoleillés. 

 
     Sources :   A la découverte des fleurs des Alpes Glénat  _    Fleurs d’Aquitaine d ‘Alexis. Arette   _   Téla Botanica  _   Plantes des champs et des forêts  GRUND. 

      le  01  juin   2026   François  Masonnave            

     Linné  identifia les Silènes et reprit leurs noms. Il plaça le genre Silene dans deux classes :     

           Classe 10  Decandria   et   classe 22  Dioecia . 

    Le botaniste et entomologiste suisse (d’origine française) Joseph Philippe de Clairville 1742-1830, l’i-

dentifia et lui donna le nom qu’il porte aujourd’hui :  Silene dioïca (L.) Clairv 

     En 1757, lors de la révision de la Classification de 1755, il figure dans la   classe 22      Dioecia   

avec toutes les plantes et arbres dioïques.  

       Dans les Classifications modernes et actuelles, il fait partie de la famille  Caryophyllaceae . 

    La dernière révision taxonomique du  23 01 2024  attribue à ce taxon le nom de : Silene dioïca (L.) Clairv.,     

                       avec le numéro  64100 . 
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